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Un Futur Locale et Végétariens 

On ne peut pas voir l'avenir, mais c'est un sujet sur lequel on réfléchit souvent. Est-ce possible? Cela 
arrivera-t-il? Mais vous vous avez jamais poser la question de ce qui va se passer à l'alimentation dans le 
futur? Le fait et que dans un effort d'arrêter les changements climatiques et la faim, tous les régimes 
seront végétariens et locales. Les toits verts, les plats créatives et les projets biologiques seront la 
norme. Les ressources comme l'eau et la terre seront conservées. La production de nourriture compte 
pour trop de nos émissions de carbones présentement, mais ça peut changer. Les terres agricoles seront 
reboisées, les communautés seront auto-suffisantes et les aliments ne seront plus transportés à travers 
le monde. En ce moment, les mentalités changent, la conscience du public augmente à ce sujet et les 
choix de repas changent. Dans l'avenir le modèle alimentaire serait écologique, humain et renouvelable. 

Premièrement, un futur sans l'élevage des animaux pour la nourriture réduira les émissions de carbone, 
la déforestation et sauvera de l'eau. Dans le présent, la consomption globale de viande contribue 
fortement aux températures grimpantes. Beaucoup de la population mange de la viande chaque jour, 
même plusieurs fois, mais il y a beaucoup d'alternatifs. Les fèves, le tofu et la « viande » à base de 
plantes présentent de délicieuses possibilités. Créer des repas végétariens compris de la créativité, mais 
ça fait du bien de savoir qu'on aide la planète. De plus, ça diminue les émissions individuelles et il y aura 
moins de besoins pour déboiser les zones sauvages pour pâture. Certains fermes auraient la chance 
pour ré-ensauvagement. Ces zones participent à épurer l'air et de baisser les émissions. Il y a encore un 
autre avantage. L'eau ne sera plus gaspillée. La production des animaux prend plus d'eau que les 
plantes. La population du monde grandira exponentiellement et l'eau pourra être peu abondant face 
aux changements climatiques. Sans cette agriculture de bétails, nous pourrions avoir une vie prospère. 

Prochain, les communautés seront indépendantes pour l'alimentation. Il sera moins d'emballages et de 
conservateurs ce qui aidera l'environnement. De plus, les écosystèmes seront plus sains. Les 
communautés auront leurs propres fermes, boulangeries et autres lieux de production alimentaire. En 
outre, elles disposeront également de leurs propres déchets et auront leurs propres centres de 
recyclage et de leurs propres zones d'élimination. Les emballages seraient beaucoup moins nombreux, 
car les produits n'auraient pas besoin d'être protégés pour traverser de si longues distances. Tout 
paquet nécessaire serait fabriqué à partir de fibres végétales. L'utilisation de conservateurs cesserait 
complètement, en raison des délais plus courts de la ferme à la table. Les fermes travailleraient avec les 
écosystèmes et non contre eux, par exemple en utilisant une irrigation efficace, des pratiques 
biologiques et moins de travail du sol pour préserver la santé des terres. Ces communautés écologiques 
contribueraient non seulement à la protection de l'environnement, mais aussi à la création de liens 
sociaux et à une citoyenneté active. 

Dernièrement, si tout le monde avait un régime locale les émissions de carbone tomberaient beaucoup 
à cause de la diminution de transport. Actuellement, les consommateurs ne doivent pas tenir compte de 
la saison ou de la distance parcourue par leurs aliments jusqu'à leur supermarché. Si, cela soulage le 
stress individuel, mais cela nuit à notre planète. Pour répondre à la demande d'une population 



croissante, notre système alimentaire doit produire, transporter, emballer et vendre plus de nourriture 
qu'auparavant. Ce système crée beaucoup de gaz à effets de serre et prend d'une ressource finie, l'huile. 
Pas seulement les fermes seront locales, si possible chacun aura leur propre petit jardin. Le transport de 
ressources par avion sera complètement aboli et les transports en camion et bateaux, beaucoup réduit. 
À l'avenir, l'alimentation ne saura pas aussi transporté. L'arrêt du transport mondial des biens 
permettrait de supprimer un réseau gaspilleur de combustibles fossiles. 

En conclusion, un monde qui mangeait localement et végétalien seraient une planète équilibrée et 
prospère. Le futur tient beaucoup, des communautés auto-suffisantes, l'élevage des animaux réduit et 
moins de transport global de l'alimentation, il y a beaucoup de changements qui viennent. On n'est pas 
si loin de cela comme réalité, si on se serre les coudes et se met chacun au défi. On ne peut qu'imaginer 
ce que l'humanité peut faire lorsque nous nous unissons. Les êtres humains sont en train de ruiner la 
planète. Sans le faire par exprès, on a changé notre climat, donc on doit être capable de le reverser si on 
le veut vraiment. Arrêtons notre « est-ce possible? » et commençons notre « on va le faire ». 

 


